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Dans la pocha 
On l'orte-uion-

Adolphe Vi 
•on lit reposant du, 
aussitôt on l'a 
dn aon pantaK 
nuis ensanglanté et le* 
au «rime. Relativement petit, A Inme recour
bée, tranchante et*-A Ur'poinle B'fuleée, h 
couteau sert ordinairement A couper le lia II 
a été saisi comme pièce- A» conviction ainsi 
que la ebemiae de la victirbe. 

Descente diTParquet > i i r ^ 
A quatre heares, M. Ouillemin, 

du procureur de la République, M. Danson-
Tille* juge d'instruction accompagnée du gref
fier de ce dernier, procédaient à Cour enquête 

L'état de I» victime 

Nous nous sommes rendus hier A l'hôpital 
de la Charité. Soufflet esl dans la aaile n 1, 
lit 4. Dés son arrivée A l'bâpilal il a reçu Les 

les sutures nécessaires. 
Soumet a re'.u, somme n 

tout A l'heure, sept coups de c 

perpétré cher 1 

A bord du Julio, ont tuent AVtMÏÏle* UleHe mur <?, 

autres blessures 
A la joue (lancfi 
aont peu gravi 
puluou; ' 

«-dessus de PuaU gauche 

cer 
Lee docteurs ne penv 

Dans la journé. 

I prou on-

hier, « 
le voir 
pérée. 

Adolphe Van Puyenbrock 
L'av Hâ aio Mft*i lie rApiiliéremeat chez M. 

Catel-Beehiu. 11 n'a pua d'antécédents judi
ciaires. U selivre da tomps en temps a l'i'.ro-
gnerie et passe du us tout ie quartier pour 
nne véritiihle brute, se-s m<wurs sont déplo
rables. Il semble no rua regretter ce qu'il n 
fait. 

Il a été Iransférà au parquet. 
Quant à la tille i.linkene, «ile a été relâ

chée. Rite sent étendant poursuivie, sans 
douta, pour outrn^H puldio à tu pudeur ainsi 
quavan PuyeBbrock, 

LES DRAMES DE L'IVRESSE 
Une femme qui brûle un homme 

avec du pétrole 

MviiMfCtt Imtorlnpu 
Dans la première quinzaine du présent 

mois. M- Damuller, débitant, me dArtos, 
83, voyait arriver ebu lui un homme et une 
femme qui se présentèrent comme un mé
nage sans enfants et louèrent une chambre 
«u premier étay-'. pour In lu. 

A cette date, le toupie prit, «n effet, pos
session de la chauibiu, et rien dans leurs 
allures ne pouvait faire présager que, huit 
lot! s après, un horrible drame s'y serait 
déroulé. 

l.'uommfl, Charles S&uvag», ifl ans, mou
leur en fer, travaillant chez M. Oaestroy, se 
tendait régulièrement à aon treva<l, tandis 
que la femme, une brune, de ta.Il" rnoy» 

nées en ville. Elle profita même de 
Telle installation pour faire ses offres de ser
vices A Mme Damulier, qui les retusa. 

Le peu de temps qui s'était écoulé depuis 
leur entrée dans citte maison, ne leur avait, 
pas encore tiennm d'avoir de-» rotations sui
vies avec les autres locataire-. Néanmoins 
ceux-ci ne tardèrent pas à apprendre que 
«'était un faux ménage, qui avait demeûréen 
dernier lieu rue des Meuniers et que la 
femme. l'rania Vancauwelaert, 3C ans, était 
l'épouse -éparôe decorpBetde h eos d'un sieur 
Croix. On apprit également qu elle avait deux 
•ntaots dont les parents, qui habitent Ansia 
ont la garde. 

Toutes < 
chercher leu 
les propriétai 
de leur dire boojo 

nnjrlB A II. Ti 
vivait «n conrubinag* avec eile_. 
rontaolatns ot qu'il l'aval* fell . . . 
condamne*:, 6 cette époque* pour lui avoir 
volé du liage. Ile habitaient alora tue Léo" 

soi lecteur* au courant <'. 
i l'accusé | 

Le bat de Van Aeveri 

. Tentative dé sulqfde. — Dans la nuit de 
Lundi A mardi, vere/qna heure et demie du 

îiaaaire de podee de i 

heureux de retirer sain* « 

à qu'il avait suivi la jeune fille, « 

l'avaient mise A!_ ... 
M. le i'junui»a*ire tit venir 

la Ipiinc oYseenérae et apprit, 

ses p >r la justice s 

Ile ont repris leur lille apnS m.V.l, 
;len voie 

Un soldat qui » rebelle. — Hier, T.T* 
9 heures du matia, la brigadier du gendar-

" Llévin apercevait sur le boulevard 

dernier refusa, 
L'agent saisit les reste, remit le cheval en

tre les mains de l'ordonnance du général de 
Chauvenet qui passait an co moment, 
luteondui ' 
militaire 
l'aide de plusi 
dujra. 

C'est un nommé lier met/. Joseph, soldat de 
la classe in*'. 

LE NORD 
« ' A M B R A I 

VIOLENT INCENDIE « SOLESSES 
Rue du Queenoy, un violent incendie i» d 

trait quatre m lisons : celles de M. Henri 1 
aiaux, de M. Chastain père, de Mme vemve 
Delsaiteetde Mme Delsarte Ménard, toute 
quatre couvertes en chaume. 

Malgré les secours jiromptament organisés, 
il n'a pu " 

Les immeubles sont assurés. 

Il \ Z E B R 0 1 t 11 

SUICIDE ET INCENDIÉ A NOORTPEENE 
incendie, dévorait la grange 

i hameau du Mme veuve Deamondt, LL_ 
Schoubrouck, A Noortpeene 

Quand le sinistre fut été nt, on trouva la 
fllsde la fermière, Pierre Det-moudt, com "" 
tement carbonisé dan* la grange. 

Le malheureux t'eti " 
mort en se 

"Ôo fgnnn 
qui fl eu il a 
la grange r 
lui-mèiue 1 immeuble s 

i l'évitait; 
i, se contentaient 
Mir, rien de pli 

L e dratsme 
Sauvage et sa concubine se consolaient do 

leur isolement en absorbant, de temps 
temps, de* petits verres plus que de raison. 

C'est ainsi que mardi a midi, le mouleur 
reriLt dans un état d'ivresse et qu'il trouva 
aa digne compagne dans des dispositions sem
blables. 

Au lieu de danger, Sauvage se coucha sur 
la plancher de la chambra et »'y endormit 
profondément. 

Tout A coup, vers deux heures moins le 

Siart/la femme Vancauwelaert que celte po
tion exaspérait^ s'empara d'un litre de pé

trole et la versa sur tes vêtements da dor
meur. Puis, véritable furie sans raison, elle 
•Dflamme une allumette qu'elle jeta sur lu1. 

.Horreur I le pétrole t'eftOannaa et bientôt 
on euteadit les chairs griller sous l'action du 
feul ' 

Alors, vos lueur de raison revint A eeUe 
criminelle, «ju , se jetant sur U aaaloaoJaux. 
aa mit A atowVer Isa flammée avec ses mains, 
qui furent marna leaéreaaant brûlées aaaat. 

Ensuite alla jîta un aeau d'eau sur Sauvage 
pour éteindre les dernière vestiges du feu, 
après quoi, elle le souiriva et It porta sur le 
m I 

avait SU une syncope, 

La caupable joignit J i appels i 
an un instant toute ls maison fat 
dn terrible drame. 

ChacN» a empreasa autour du brûlé, dont 
l'état était pitoyable; pua l'un se mit A U re
cherche de la police, tandis qu'un autre cou-
fait chai cher M. le doetenr Declereq. 

Quand cetu-ci arriva, 11 constata des bru 
lares tellement graves an bras droit, A la poi
trine, au doe et au cou, qu'après un premier 
Einsement.il ordonnais transport à l'hftpi 

1 de la CutritA. Tous las vêtements du mal 
heureux établit carbonisas et la chair tooii 
grillée pendait en lambeaux, surtout au bras 

reconduire sur le lieu dn crime pour ouvrir 
aon enquêta. 

Laa lat«rroaj*ta>li»e>M 

Aux omettront que lui posa le magistrat 
Bulalie Vaacauwèlaert répondit qu elle n a-
Tait agi delà sorte que parce que fleuves* 
était reniré ivre et que cela l'avait Irritée. 

f uis »He reconstitua i t tcèaa somme noua 
avons neentée. 
A la Moite de cet interrogatoire, U. le com< 

misse ré de police la fit mettre au DApdt, 
pour cavtiqaer aujourd'hui aon enquête, 
après quoi, il là déférera au Parquet. 

Pots, tl a est rendu A 1 hôpital de la Cha
rité, où le docteur, an voyant la gravité de 
l'état de Sauvage, avait ordonné le plue com
plet repos. Néanmoins, M. Thilbird dut pro
céder A un interrogatoi.*»; rar on ne sait si 
le malheureux carbonisé existera encore au
jourd'hui. 

Sauvage n'a pu donner au magistrat aucun 
faute gnement sur ce qui s'était pasaé avant 
qu'il revint A lui sur le lit. Tout eequ'll sait, 
a est qu'il était ivre et que aa maîtresse devait 
ratraauaai. 

Quant au mobile qal a pousaé cette dernière 
A enNaNafllai ea anima, U aa peut J'expliquar, 

DUHKERQUE 
Les pécheur* d'Islande. — Il n'y A eu 

qu'une quarantaine de lettres provenant d'Is
lande, distribuées A Dunkerque par le cour
rier que nous avons annonce hier et arrivé 
le -Jû a Oranton (Ecosse). 

De cette correspondance il résulte qu'a la 
' le flambard Colibri avait 122 

en cale et qu'il continuait sa 
: que la gerfette Yvonne, était 

le banc de Féroé, continuant sa pèche le 

date du 4 
tonnes 

lu 

le Fileur 214 
D'une lettre part culiére qui nous parvient 
i fteckjavili {capitale d'Islande) et datée 

15 mai courant, nous apprenons qu'il n'y 

Wctre-Dame de la Rance • 

Al.aajaptadaaela maiaon MlWM£iP4Mésni 
^ | a k | a r appartenant aU, l>aao«?KLiiait Mon* 

été démentie par' *s"'îtoM 
ié qu'aueua i«uM«u attrait 

pWi.'Bi aToir BoastratT 1» 

Le bal de Van Asvsrnut f.n fonnaltat eeOf jlé 
clar tioa monsongèra, tau de s'aMalrer dei «r-
coustsncea aggravanla* qui ont acCQtaaaj[aé le fol 

irrëtré cher Lan ' 
Kn effet, pour a 

'abord 

mparer de ces ob|«le, onrrir 

i aecrotaire après 

a de même nature ont été 

argent, une lorgnette 
t théâtre, da. linge et-des Tétenienai, quia 
connus pnr la veuva Livermoui. 
Cette dame, qui demeure A 

it condamné 4 10 ans < 
céa et 10 ans d'interdiction de aéjoui 

i, plant rentrée cbez elle le 1 

tiandi e 
Loaise Dhtllem 

quittées. 

places do ac 
IMM en 

hahitatioa Bfaieat élé louilléea. LM 
lai ont ouverts t̂ lai lila iiouleveraAa. 
imtire u'otijeta mobillera avaient rtia-
I'UUO e.mme île 11 tt. déposée ilans 
t au rei-de-chanx^u. CM armoire 
ir élage avait élé forcée et la linge 

ri d'une échelle q*ai| "tait appliqi 
inraille »fi!i d'esml-ider le mur d'api 
ie l»'*i.'o ouverte au 1er étage. 

t.a femme a dé<.Uii'r in'ii 
dans li aoirée <iu lt junvie 

Cour d'assises de la Sciae 

D e u x f a u x ts^tamentae 
Paria, MaatU* L'aitdime» «art naverta A mili 

La piàiule %A aussitôt dûante 4 M- Barboox, -ne-
l il. li partie civilr rVM-1-dire .Il Haf. * •• • • i«' 

- - Brtoa, hAritteve légiitiuaa 

aatant de sa vis, la panaée d'n 
,,,„ ..érilier iiuiviirsal da ses biens. 

. . . iiitieece, aue;emlim à Amx lituraa.aat r 
A deux heure» vingt minute» pour la contin 
delà plaidoirie da U' r>arbo»x. âpràa Ini, . 
niatère public pranlra la p:trûle, pni" '~ •m nu {tomtfila dearpon 

iinut uihlèconvrir.dlvei 
r t;t-'.', \ui--i »i'|,t IIIIIM 
uvricr û l-ives-I.il' -

jets voloa le l'ï jnnvi 
L soir, chez M. Dour, 

d- li-1!.-' Vill,-, n' m. Van Aevr-rm-U s'est intro
duit pendant l'absence du projiiùlflire dans la 

i u» M. Bouc, en escaladant 
forçai 

Après avoir visité 
• • i l s'sa _ 

irfleles doliiigarie 

i,li poussé par fa 

porte eue-

Il q>d n'étaient pas 
'une montre, d'une 
poi le-feuille renfer-

lef, il s'aat empiré d'une montre, d'i 
me d'argent, d'un noi te-feuille rer 
papier sans valeur, nioiti que de di 
lingerie al d'hiibiileuieut 
ne reconnaît l'auteur de 

ne nji poussé par !n misfii 
lea objetb Kouatraita par Van 
rapportés par lui à — 
entparM, " 

i domicile ot recelé) 
par Marie Van G< 
irmnet est très ni 

Nicolas (Belgique) on il résidait prèe-demmant. Il 
I noté A Lille et A St-

haa ea iMai«.ue 

y .tant ù sa lamina, bien qu'elle n'ait inmsla sel 
"--• 'ts renseigne-

tavorablea 
de nond» m nation, lea renseignement e fonrnla 

,. __B VanAevermaet e«t condamn. 
BI\ aui de réclusion et dix ans d'interdiction de 

La femmeM>ria Van Goetltcm est acquiit'e. 
Ui'-ftnaauf : M" atiehel Legraud et Touaaaini. 

VOL A L'ÉGLISE DE LAROUVILLIES 
Dana la nuit du 18au U novembre ]k«l. David 

Tiaon s'introduisit dais I église de LnrouvilliP*. en 
eacaladant une fenêtre dont 11 SvaU ariacbi le 
grilUge eu fer et brisé 

a aaeristie, il déroba une clnqaa&ta 
uptra 

a éealetaent 
e légliae. Un 

c contenait de l'argent. 

Le 13 novembre 1801, vers U heui 
r « r i Edart, fem 

• du i 
i Paul, i 

fc de l'église. 
a du village t dirigeait 

Lo * novembre 1881, jo"uf de 
mt liucore nanti de l ' ~ 

put expliqui 

. tailleur 
mpiuuté ua parapluie. Or, le 

Litrouvillios au p:ed de la fenêtre 
,ùe l'autre partis a étéd^ 

du ai boire dans une cabane 

ient il s'était procuré 
ulua. l'aeenaé s'était [ 

llaniiiui, tailleur i ¥. 
ilé ua parapluie. " 

parapluie a été retrouvé dans 
entoure l'égl 
escaladée, tandia que l'autre partie a été découverte 

•es taches de cire provenant d un cierge qu'il 
pris nu maJtre-autcl pour s'éclairer et sait 

' - tiére. 
I loua les rapport». Il 
France qu'en Kelgiqui 

quinze condamnations doat onie pour vols et ei 
cro guérite. 

U Vol te dn m. kw\m 
r u e S o l W r l a c , aa LU1« 

]- Rmest-Charles Mondio, ikgé de 3̂ ans, né 
tafahebf), domaatique, 4 Lilfû ; 

i A Armentièrea, 

) Mareieaux>s!éi' 

Cal ta), d 
3. Louise Dheilom, 23 a 

blanchisaenaa, A Lille ; 

P A S - D E - C A L A I S 
Accident mortel aux raines de Less 
Lundi dans la soirée, M. Louis Dufour, 

eweiltaut aux mines de Lena, était occupé 
eu compjnûio dea ouvriers. MM. Duc Kmm 
«t linndour .l'un-Baptiste, A calfater une as* 
aure importante dans le puita n* 10, lorsqu'un 
jet aVénn be produisit et 1 atteigouot en pleine 
poitrine t-: rei,v»}.!ja. 

| | . Uufour qui se trouvait plscé bur une 

foutre de douze centimètres de largeur perdit 
équilibre et tomba au fond du puits d use 

' - - i q métrés envïr&o, 
le retirer et de lui r . 

rendit 
Te dernier soupir quelques lget£n|s acrès-

IJIIere. — Dimanche dernier verBonzo usures 
du aoir. U. Ooéaime Berroia, 32 au*, douieeUqua, 
s été assailli par trois individus sur la route de 
Lillera à Hem, préa da Moulin-Blanc. 

pa pendant qu'on tentait de 

a attirées par aes cris 
i fuite, 

dau» le (uiihourû de La Basséé "cominettan 
des actts ob»eénea anr on jeune enfant de 12 
ans. (.et ignoble peraonnage a ébé aussitôt 
arrêt* et conduit A la ptieou de Béthune. 

feclionnés <v. 
possèdent 

TRIBU1TA.TJ3C 
Cour d'assises du Nord 

les vols de MODS-'O-BOTUI et de Fivfs 
1- Alotse-Alphoner- Van aevermaet, Aaâ ds 31 

ans, maréchal {errant à Lille, 
2 Mi»rtrt-Serj»phine V»u Ooethem, fsmuis Aovar 

mnet, $%?'<• rloiil nna, ménagère t Lille. 
L.- ï> i' * cier JtMi, vera trois licurea st demis du 

le police de Lille, tntreat en 
nommé Van Aaversaaet qu'Oe 
irer portear d'un paantet val 

t de la liUria, dea •nWd'babU 
di var- o> taaailas da aiaiefSi C 

abkjtaav^irnfé'é volée à Uapa-n-BaraenT. da 
nna maison appartenant aux héritiarseele vea 
L-»rmii>et, récemment décédé» 

Obe parqnlaiUon opéré su domicile des époi 
Van Aeveruaat, amena la deoaajvarU d'une cariai 
auaDtitéd'aaties objet* de atéeie nalar» provénaat 
du Bséass val. 

Taa Aavaraaat se reconnut l'auteur i* cette 
jstBtvsaUea, Il aréiaad UJUksCnta avoir «OBSBIIS te 

<nonni." Moadin s 
novembre 1890, c< 

ménagère A Lil>. 
employa du 24 juin i 

M. domasaqu». par I 

laleou appelée n an de 
SoUérlno, pro« des forma-

Mondin a profilé de cette sluialioa pour çytinanù* 
faux vola, an préjudice de ses patrons. 

t complicité de Louise Dhal-
i Oandi et d*KulaIle 

X 
m, sa uiailrease, du i... 
ans. femme Marcscsux, 
Dana le «eurant da mois da juillet as-aeiTt WftO, 

Mondin a soustrait chai M. Dewaelver ua obala 
"•'- un tablier de ao», un oJMtvrt-litiet r— 

donnée A sa maîtresse. CeHe-ci a vei 
s-iit et le tablier é une fripièie, a fait u 

di» an rouge le cutis qai «tait prinaivemant 
couleur grise et l'a faff déposer par un rntcn 
diaire su mont de piité. Elle n» coasail ifaorar la 
provenance f suduleuse de cas oweta. 

Momt.il prétend quels eonvre II e t» tabler ' 
ojt et* donnée par «me Deweclner, qui lui 
pOH Sur «a UMU d«a éénAgatiiiBN foiatiatiefl, 

Du nols de Julllrt au imila do novembre 11 
Momtn a soustrait danalea mngjaius dont il a._. 
la surveillance nne BB<ei gnnde quantité dé v*te-
ntenit cûûlcclicniiûi qu'il a porUs eu ilont-ée-Vk; 
té, ou quil à f»tt déposer pir lt nllo DlieUetu, par 
Candi et par Eulalie Maes. 

~ i ena»"egeqti Ataieni fuita Boas de fans noma 
iBiûquàni ds 'auiilM a-'i^see. MondlB pré-
«voir acheté ras vêtement». 

a mois d'roût 1801, 
. . . s service des époux 

lénéiré A plnaienrt reprixûs, A laide 

ww» 

Ml* M. ' ̂  

Uaë «u tr» aori, Moadla eit allé prendre un ma
lt* -lui a été vendu par la femme Mareacaux. 
Dana la aaiL da II Janviev 1891. Mondin et 

fiaudi, ajîiaaaaHl» eaneerL anl dérobé dans las 
' M d'à». 

,-Be.u 

UOJ3...... 
vallsar ls malaear. se 

teble et de dlvar 
a ou revenil'iB par fut (eui 

DaaVem. 
lilataortance de 
iviraa. 
De saauveis ranselgaouienta 

ml dérobé dans las 
da literie et " 
..LatiiisDau-

lues compll 
Caudl continuant de dé-

. . . emparas d'un matelas, 
objets mobiliers qui ont été 

% vola a'éleve lis» francs 

•eowiUis sar 

iiaaaaai sont i 

- Zélie BOiMiUtL ras 
Sain»». Marnant», — Laurent Laeoulr». Cfatmiar. 
- Atesindra Kiinsaal, Laboureur. - Melviaa 
Taek, lapin-Ved. - Chtilea Pronvot, lloaiarde, 
— ClésBance Dabackèra, ToaqueL - Louis Ver-
craoa»TvTelll»-PIaea. - Carloa SuHtaér», Ciéti-
nièfT — Henri Dumorlier, Grimoaeoat. - Léa 
Vaodendrieaacba. Bai-Cbemla. - Evarirte Florw. 
Paradis. - Alber. Vandevelde, Crétieier. - J.-B. 
Lalol, Uanutd». „ 

Dèoae.— Joaei-It Vanonackcr. "1 .ma, lloaiarde. 
Jules Boulanger, 3 ans, Labonreur. — Marie 

Duhamel. U4 ans, ru da Busaan— EUss Deàercq 

rue du Moulin. - Ciéaneae* Vandanhscke, ti ana, 
M de Uadastrie. - Maria Oanseuaa. 1 moiil|3, 
rstmter. — Louis llsllwmieux, 13 mU* 1)3, 
elit-Parla. - Pau) lier, 0 mois 1,2. Crétinisr. 
Marisajes — Kutre : 'Ibeopuile Le^Litr .̂ mon-

tesr ée chaînes et Mine Lannaan, sana prefeislon 
.ifred Florin, 

FnbUoationa 
Charles Decruyi 

(Jfourclies à la $&aln 

vous riiomme f 
Parmi les rumiumN. 
Pourquoi; e'il vasis ••] 
Parue qu'il e t -.u>ù 

TRIBUNE PUBLIQUE 
, lo *$ anal iW2 

. . . la bière présenté par i 
partie dea ayndiaata dite l'Union <ies Srudleat 
Fraaer — -

i Syndicats de 
trs le Pi

r0jet_dei loi 

produit le journal La 

Lea <tep alternent s du Nord 
dans l'Union pnr un seul de l 
comprenant que dss brasseurs dea grande* villes 
oui ont en le tort de laisser assimiler les " 

établissant 
les bières du 

Nord aux biétes de lux» 
unique. 

Nous admettoas le projet en principe et rc 
liriona ntéma a augmenter sneore las mesure 
poaéda par k? projet cent n- la frande mats 
tenons su maintien de la différence de taxe qui 
existe aujourd'hui entre tes deax sortes d* B'ere 
car le projet ne tend i rien moins i]Va dégrever 
uniquement la bi. rr •*" ' 
peu plus del fft 11 
Nort ; c'eat I» taxe . 
ment, non» n'aurions donc naeuq jsgias*jmBj|t 

do luxe envominAanaut A 
np-.t a rnec*bfeTt>*» 

'fat la taie que nouaucojillsioaj en céi 
)3» a'anrions donc haeuft éagttveineai 

les biéias de luaie profileraient saalas de la rédui 

Veuillez agréer 

à Mou-
llausrae. - Elias 

Julie Uequiéra, 

da mariaiae du 15 mal.— Kntrs 
ia«r», tltaerand st Maria Cbam 
— I r.,n clnriuQ peign»>r atUte 

Henri ftrnnel i liebackére, soiyneuae. 
Uni ,..,1 — Uuitave 

»« ilannebetle, saj, 
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CÉRÉALES & FARINES 

l i io» ÛKHJ.-A 
&•; BU Hl S.',l 4 loi 

POMMADE( 
( M u u A t k r t U a l a u , ridiMriN 

HkUCIUlK. l*-«'»,ni(» C-lurla.U.MUII 
D4rM t LUI» : PauBMto , i UoCttor CM1, ru 

•M«MKoiM.I0; F u r n ; D M l l , a i ; COUM; 
PhumMU « t t « U GoWt M Ci». DamMi , n , 

• Barri*. - 4 . MaUm». M. Hmrt, 

_jur, A itondaelioots (Nord). — Tontes pkwma-
eisa. 

GUERISON — 
des làalsslM Setrètas p r t T\ 

• r n » in i4na»MU I £ l i \ l ) 
M M t M k w M M ,Ml»»t«I 

M. VANOENORIESSÇHE 
LILLB, 8, *M PuéM», 6, L I L L I 

consultations gratuite» 

UN PRÊTRE 

PÉTROLES 
• I X l t l H I ftyt I T — f c 
Çlirmlblê Uue. 14 . / . 4 - .f. le S / « T - / 

SSXÏA-•'.•*-•dtyfe.j. 

C0TON&. 
• 4Vm; • 

,.IM« H îraiiun^i — 
013/4Uoilt'l'"" 

..1»M 4»aè/ N m a t m . . . 
tanlnnénteiitel <ia\ 

fiiétir radloalement le, C*rr«, Dvr l l lon i , , 

ÏTfiS^SRMrSZl BOURSE DE LILLE 

!•» •> 

•W mai. — AUennsA-lM-Marals. Cvaalnj;. Fre-
iinghien. (ïenech, ilelieminos, Uonchàui,!'. MU:-' 
rUdlugbea et Ï.OOB. 

W T I T K oomtunr>c»è»*Mom ~ 
Poret, Caudrv. — La conseil ae pteéeetara n'a 

!'n assidu, 0. (1. — Le dernier point wm,p'" 
luujoui* ponr SBgna.r. 

A. N., Pires. — Ls mairie vous délivrera tes 
aéeessaires. — Aciui-lloment, les i 

psutd 
i pas de émit é tnvoqser. 

V. S. U. — Pour la douane, adressée-vous su 
djireeteur; et pour, lot forêt», ù l'inspecteur, il 

fa.**- j * . — Adressai la demande an préfet on 
*n ^reclsnr des postes, awc eopfe de Vwfl pièces 

•rkt-etvfl 4a •••kaJa 
DnS4 mai 

Maissaneas. — Conitaul Fsquei 
— Valentlne Cuveli*- "~ 
frère, rue ds l'Epeu! 
lorard de Paria, lu. 
de Denaio, 101. 

p a g i n e n t * * P f t d W 

BULLETIN_LAINIER 
MARCHÉ A TERME 

de RonMx-Tonrcoing 

CUiasaPIaUlat Os («tl^Tinf) t. p.;1 ?:„). 

Anzin (100e da denier fa* deakrsl <. tfO 
ïtullrdranav, le 1,1, esH^upaaT^ir fe^, 
Conrrtéree, le dlitèm*, WXU aanons aTalmn 
Kacarpella (Nord), 'H9Û, 

Onu officielle de 4 heares 1/* 
Peignes de la Pli ta* et ds l'Orupav 

t T"a*TM» 

4. 1U A 

;;^ : , i i V j « . 4i/t • _ 

rûe6ébaatepol, 

Ualbilds Bsuscart, 3 ans, cliamia dd 

Sutann» Vaoboui 
alartta. 

Décea. — Uatbil 
la MaMIerte — ialn Bonté, 
— Sophie Delporte, 7\ taa, h 
Lesieiné, 7 moés, "tue Dlci . 
l>«oie lFirAo», 9 BaB»Hote>Oioii. -
Usr. « ana, r*e caTTiffSr*!. -" ArthurDetech.-, 
4S ans. Hotel-Dieu, - Adèle Di.jJiiùn, & ans, rue 

e civil, — Emile 
eour Beacue. -

- Marie Duvil-

1» aiapagin d» la 
eïet qu'il s'était fait 4xmtectioan«, dan' 
J - la me faldnerbe, pendsnl la nnit, et 

dea habillements confectionnés qu'il 

Faldnerbe, pendant la I 
biilements eonfeotionn* 
>t de pitté par as maîtresse t 

Nuisances — féline Laverie, rue du Virolois 
- fciaria Huetitibasrt. me du TuOnuet. 
Hariaca. — Entre I^ii* Debav, % aaa 

magastuEir, «t 80|d)onio Tcdat, 33 ans, mouli-

Pliti. - Bdnaard Vaaaasjine. 10 mois, rua Mad». 
Calïatte AIU.L t» ana, aaî Oftons. -

mi, 83 aa» t mole, me de la 
Malpâe Geaa, tt sns, TUS 4e 

seul, aoit aveé la' complicité de G: 
Uuiae Dbellem et data femme Uaraaeau', 

reprises, aouetrsit pendant ls nuit un 
a d'objets de literie et d'amsablsmeiil 

planés dans la msaaeu de bjt me Hniférino. I 
Les quatre accusés ont SYeué, sauf quelque-, res

trictions, leur culpabilité. 
Lo é Aéaembr» 1H90, é G heures lp* &<\ PSir,Mon

din. ss maîtresse et la femme Msreassnx, apr^ 
e'êlre munis d*nae échelle, se rendirent ensemble ù 
la maison de campagne des époux Devcachler qu'ils 
Bavaient Inhsbiiée et samt gardien. L'cVbslle fiât 
dressée contre ls mur de la eour et Mondin s'en 
servit ponr si teindre nne plombier" par laauslle il 

Ri pénétrer dans ia maison en brlsaiitla vitre 
m» feaéire da 1er émsj. Il alla ensn 

P"rt» siitrlstire pour faire entrei " -
passant qoe w femme Marne un 
p a i e r i e . 

Ils «oUftini ainsi, aprée 
P«se iatariiaree, dos artlel 

t V I * *• • brocanteuse, 
nM^4és»aibra sotvaat ils rstoumérsnt van 
Siïî^!"-*» ' « * *"» » «*i»on de U rua Soit* 
5S .* i l p ?A w , , i r m t *> • ba««erie da erimiae G-

a articles de literie qui furer. 

Msrelsl Desrousaesui, 
(Iroli-r.lanelss. -
" ïlle. 

Naissanoei. — sîii 
-fHbrl." 

Dubley, i 
iseL 
IHoés. - Plerm.DhsJlain. a mots, 
arts. — Maria Lai—* - • 

Motte. 

Marie Laignsl, HA i 

Marie 
nest l'flUEdt.csntour d* l'Kahs*. - Alpaaaae Ma-
eoux, PUee. - Victor Hasq^elier, au Vingt Six.-
Marie Lerouge, nu Areass.. 

Publications de Mariages. — Entre : Auguste 
Cmyi4f»l. marchand ds roupage tl CMaaenea Os> 
lena. aanS aromuton, FIÛW. - Kmila NaUsbart. 
ébéniste. Plsrs, st Ladis Honrat, sans profaasiop, 
Croix.- Julsa Croas, joainaliar, Flecs«tKl«a 
Turgis, Journalier», i (>ois. — Désiré Qmff.rt, 
serrurier. A Plers et Maris Dubsul, Koigneuse. A 
Croix. 

Marlsg*». — Ni'anl 

Ptignf» 4 Aastralis 

ÏÎHta.i 
.'. - , - Juillet... Aalt. . . . . 

D*«w>r. 
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'«MU. yi.MOktL 
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m poiu quia^kMi *i — é — -
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. •nck«clM««««I.B. 
ÏOBTMU 4'98.:!Q. 

La 4 1/3 4 lOBJOe, 
K * W * 4>IJ4)>«I niMWHl — T 4 » «1.4,-. 
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• • • •V!^r«4 à »'»,». • 
« J 4a I. MMiuami ia l'ai». 
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va sneere mss/i^rstaas-
_ . 'aa joat A lr*aW, étsaa 

M» la comsaaaas du Daanbe. 
reaaériraee sarieaaa pAaMalM 

LE COMPTOin DS i f i \ i g » 

A. Pajot et Ch. Ufebvre 
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